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 Tourisme local : pourquoi pas l’Alsace ? 

 Energie locale : faut-il autoconsommer  ? 



 

 

On vous y attend : 

16 mai soirée énergie citoyenne aux 

Sheds à Kingersheim 

18 mai assemblée générale à Sankt 

Peter 

25 mai événement final du défi des 

familles à énergie positive 

5 juin après-midi environnement avec 

l’AFL67 au parc des poteries 

15 juin événement énergie citoyenne à 

Strasbourg 

29 juin  journée énergie de la 
communauté de communes du Pays 
du Sundgau, au quartier Plessier à 

Altkirch 

30 juin lancement du réseau GECLER 

d’énergie citoyenne à Sâales 

30 juin Alternatiba à Mulhouse 

30 juin atelier cuisson solaire avec 

Eschau Nature 

4 au 7 juillet les 20 ans de la Maison de 

la Nature du Sundgau, à Altenach 
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VII - Fracture énergétique 

L’histoire de l’énergie racontée jusqu’ici se déroule dans les pays occidentaux. Elle implique un pillage et un 
appauvrissement du Sud qui ont enrichi le Nord. Les pays du Sud ont très peu d’accès aux énergies «modernes ». 
L’énergie sert principalement à la cuisson, avec des foyers à faible rendement, et comme combustible le bois, 
parfois rare, ou la bouse, ce qui interrompt le cycle agricole de restitution aux sols de l’énergie prélevée par le 
bétail et a pour conséquence l’appauvrissement des sols... 
Le transport jusqu’aux quelques routes existantes est encore majoritairement assuré par des animaux, sans collier 

d’épaule, donc avec un moindre rendement. 
Et une grande partie de la production agricole étant exportée pour 
nourrir les pays du Nord, l’appauvrissement énergétique suit le même 
processus que l’appauvrissement économique. 
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On vous fait tout pour un euro 

Bientôt les travaux vont devenir moins chers que gratuit ! 

Ceux qui ont un téléphone fixe ont dû s’en rendre compte, 

les appels téléphoniques déferlent pour vous proposer différents travaux dans 

votre logement (isolation, changement de chaudière). 

Ces opérations à 1€ sont fondées sur les certificats d’économies d’énergie (les 

C2E) : ceux-ci nous permettent de valoriser financièrement dès l’investissement les 

futures économies qu’engendreront lesdits travaux sur la durée de vie de 

l’opération.  

Aujourd’hui, on vous parle d’isolation à 1€. Et on vous en parle vraiment du matin 

au soir en tout cas jusqu’au 1er avril, date de modification du texte en question.  3, 

7 coups de téléphone par jour pour vous promettre monts et merveilles. Quid de la 

qualité, quid du sérieux des entreprises ? Une nouvelle fois un grand vide s’est 

créé, comblé de suite par quelques entreprises peu scrupuleuses du résultat. 

Polystyrène sur n’importe quels murs, peu importe la compatibilité avec la 

migration de l’humidité, projection de laine de verre sans respect des DTU...  

Pourquoi doit-on toujours passer par une phase d’incohérence totale dans le 

marché de la maitrise de l’énergie ou des énergies renouvelables (cf. les pompe à 

chaleur Air / Air) ? 

Si vous avez un doute sur ce qu’on vous propose c’est simple : appelez votre 

espace info énergie ! 

Gilles Lara 

Edito 

Par Coline Lemaignan 

L’agenda 

L’énergie et l’art 

Carrying wood, Guilin, Annette Teng, 2011 
En Chine rurale, bois et charbon de bois représentent 70% des besoins énergétiques, 
amenant du déboisement, qui appauvrit les sols. En Afrique subsaharienne, cette part est 
de 90%. La collecte du bois est majoritairement réalisée par les femmes, qui y consacrent 
plusieurs heures par jour. L’utilisation de foyers améliorés peut pourtant économiser 
jusqu’à deux tiers du combustible pour un même usage. 

Voici le 7ème numéro de la saga Energie et Art lancée par Alter Alsace Energies : 

continuez à dérouler le fil de l’histoire de l’énergie, racontée par des œuvres d’art. 
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Parti pris 

Réduire nos déplacements et ceux 

des produits que nous 

consommons pour réduire nos 

besoins en énergie, nous pouvons 

le faire chacun de notre côté. 

Notre bilan carbone est réduit et 

nos choix de dépenses sont un 

signal envoyé aux entreprises : 

chaque euro dépensé est un vote 

pour un modèle économique. 

Néanmoins la préservation de 

l’environnement n’est qu’un critère 

parmi d’autres, rarement le 

principal, pour les consommateurs. 

Il ne serait pas raisonnable de faire 

reposer sur les citoyens, 

individuellement, la responsabilité 

de la relocalisation de notre 

économie et de nos modes de vie. 

De fait, le contexte économique et 

l’aménagement des territoires 

défavorables vont plutôt 

décourager les efforts. Les 

politiques publiques, autant locales 

que nationales auront donc un 

impact décisif sur les tentatives de 

relocalisation. 

Des poli
ques plus cohérentes pour la consomma
on 

locale  Les grandes surfaces et zones 

commerciales 

Les communes et les 

agglomérations, via les plans 

d’urbanisme et autres politiques 

de développement ont favorisé 

l’installation des grandes surfaces 

qui se sont développées au 

détriment de filières économiques 

compatibles avec des 

approvisionnements locaux. 

Souvent presque inaccessibles 

par d’autres moyens que la 

voiture, les grandes surfaces sont 

un symbole de choix 

d’aménagement incompatibles 

avec la transition énergétique. 

Les infrastructures de transport 

La tendance est encore au 

développement pour les deux 

aéroports alsaciens, avec le 

soutien des collectivités (quatre 

pages de pub dans le dernier 

magazine du Bas-Rhin, 

investissements pour la desserte 

de l'aéroport de Saint-Louis). Or 

nous devrons absolument limiter le 

transport aérien pour lutter 

efficacement contre le 

changement climatique. A terme, 

les vols intérieurs devront être 

entièrement remplacés par le train 

et un frein doit être mis aux vols de 

tourisme à prix cassé. 

Les projets autoroutiers, comme le 

Grand Contournement Ouest de 

Strasbourg, qui sont encore 

nombreux vont faciliter les 

transports routiers qui pourront ainsi 

se développer. Le GCO 

contribuera par exemple à un axe 

Nord-Sud pour la circulation des 

camions à travers l’Europe. Le 

scénario Négawatt pour la 

transition énergétique 

recommande de ne plus 

construire une seule route 

supplémentaire pour atteindre 

l’objectif de 100% d’énergies 

renouvelables. 

Délocalisations et commerce 

international 

Une constante de la politique 

commerciale commune aux pays 

membres de l’Union Européenne 

est le développement d’accords 

de libre-échange. Si le projet 

d’accord TAFTA avec les Etats-Unis 

s’est enlisé à force de polémiques, 

d’autres accords ont été conclus 

ou le seront prochainement avec 

le Japon, le Canada, l’Afrique de 

l’Ouest… Ces accords 

commerciaux visent une 

augmentation des échanges 

internationaux en contradiction 

avec la nécessité de réduire les 

émissions de gaz à effet de serre. 

La relocalisation contribuera à 

atteindre l’objectif d’une Alsace 

100% énergie renouvelable. Elle 

peut largement progresser par les 

changements de comportements 

individuels mais des modifications 

collectives plus importantes, au 

niveau économique et politique, 

seront aussi nécessaires. 

Eloi Navarro 



 

 Energies  infos  Page 6 

Après des études de cinéma et 

d’œnologie dans "l’objectif de 

rendre plus démocratiques de bons 

produits", Tom Booth a réuni ses 2 

passions en réalisant un film sur la 

Park Slope Food Coop, un 

supermarché coopératif fondé en 

1973, dans un quartier de Brooklyn, 

à New York. A l'instar de cette 

c o o p é r a t i v e  q u i  c o m p t e 

a u j o u r d ' h u i  1 6 0 0 0 

coopérateurs.trices, de nombreux 

supermarchés participatifs ont vu le 

jour ces dernières années en 

France : La Louve à Paris (créé par 

Tom Booth), Scoopeli à Nantes, La 

Grande Epicerie Générale à 

Nancy, La Cagette à Montpellier, 

Les Oies Sauvages à Colmar, le 

panier du Mehlala à Mulhouse... 

Le principe est simple : tout le 

monde peut y faire ses courses, il 

suffit de devenir coopérateur.trice 

et de participer au fonctionnement 

du magasin, à raison de 3 heures 

par mois. L'objectif ? Créer une 

alternative durable à la grande 

distribution, en proposant des 

produits de qualité à des tarifs 

accessibles à tous.  

A Strasbourg, le projet d'une 

coopérative alimentaire a vu le 

jour au printemps 2017, impulsé par 

Françoise Pélerin, mobilisant en 

quelques semaines plusieurs 

dizaines de citoyens, tous motivés 

par l'envie de consommer local, 

solidaire et équitable. 

Les premières ventes éphémères 

ont débuté en février 2018, 

accueillies mensuellement au CSC 

du Neufeld, à Neudorf. Mais le 

premier grand tournant a été 

l''installation d'un magasin au 

courant de l'été dans un local rue 

Kageneck, donnant un nouveau 

souffle et de la visibilité à 

Coopalim. Les ventes peuvent à 

présent avoir lieu 3 fois par 

semaine, les références de 

produits en sec, frais et vrac se 

diversifient, et le nombre des 

adhérents est en constante 

augmentation : 325 membres en 

ce début d'année 2019.  

Les principes de la coopérative - 

autogestion, adhésion volontaire, 

é q u i t é ,  d é m o c r a t i e  e t 

engagement de ses membres, 

responsabilité environnementale 

et sociale, justes prix pour le 

producteur comme pour le 

coopérateur - redonnent ses lettres 

de noblesse au combat de 

Margaret Mead, nous rappelant 

qu'il ne faut "jamais douter qu’un 

petit groupe d’individus conscients 

et engagés puisse changer le 

monde. En réalité, c’est de cette 

façon que cela s’est toujours 

produit." 

Marine Dautier 

Le nombre de nouvelles installations 
photovoltaïques augmente chaque 
année. Bonne nouvelle pour le mix 

énergétique, qui devient plus 
renouvelable, et plus décentralisé. 
La maîtrise de notre production 
d’énergie n’est plus aux mains 
d’une poignées d’ingénieurs, mais 
commence à dépendre de nous 

tous. Cependant, l’objectif d’une 
décentralisation est de mieux servir 
l’intérêt général. Pour cela, les 
installations chez les particuliers, 
souvent en toiture, et plutôt petites 
(inférieures à 9kWc soit environ 

60m2), doivent également être 
pensées dans une logique de 
mutualisation. 

Physiquement, l’autoconsommation 
est inévitable : lorsque les photons 
impactent une cellule 

photovoltaïque, celle-ci agite ses 
électrons qui, connectés par câble, 
transmettent leur agitation aux 
voisins, et cette agitation est 
transmise jusqu’à l’endroit le plus 
proche où elle sera transformée en 

autre chose : par exemple, en 
lumière dans l’ampoule de la salle 
de bain au-dessous du toit. 
L’objectif de notre réseau 
électrique est d’équilibrer les 

sources d’agitation des électrons 

Consommer local 

Coopalim : consommer local à 

Strasbourg 

Photovoltaïque en auto
La prise en compte, dans les tarifs de vente de l’électricité photovoltaïque, du statut d’autoconsommateur a généré un engoue
ne pouvons qu’autoconsommer, socialement, il nous faut partager.

Mes panneaux - mon chez moi ? 
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Consommer local 

avec les points de consommation 
de cette agitation. 

Economiquement, pour qu’une 

installation d’auto-consommation 
soit la plus rentable possible, il faut 
optimiser le taux d’auto-production 
(la part de ma consommation que 
je produis grâce à mon installation) 
et le taux d’auto-consommation (la 

part de la production de mon 
installation que je consomme moi-
même). 

Le profil type d’une consommation 
individuelle, sans chauffage ni eau 
chaude électrique, est autour de 

1000 kWh par personne et par an, 
un peu moins en été qu’en hiver, et 
beaucoup plus de nuit que de jour. 

Le profil invariable d’une installation 
photovoltaïque en Alsace équivaut 
à 1000 kWh par an et par kWc 

installé, de la production en 
journée, beaucoup plus l’été (75% 
de la production entre mars et 
septembre). 

Nous n’aborderons pas ici la 
question du stockage : son coût, 

tant financier qu’écologique, ne 
peut se justifier que dans des 
situations bien particulières. 

En comparant ces profils type, on 

Photovoltaïque en auto-consomma�on : utopie ou repli ? 
La prise en compte, dans les tarifs de vente de l’électricité photovoltaïque, du statut d’autoconsommateur a généré un engouement difficile à expliquer : si physiquement, nous 
ne pouvons qu’autoconsommer, socialement, il nous faut partager. 

constate qu’il est difficile 
d’atteindre plus de 30 % d’auto-
consommation. Et pour maximiser 

le taux d’auto-production, il 
faudrait installer une toute petite 
surface (1 kWc environ permettrait 
d’alimenter le frigidaire, les 
moteurs de la VMC et les quelques 
appareils que nous avons eu la 

faiblesse de ne pas éteindre…!) 

Cette inadéquation est renforcée 
par les tarifs de vente de 
l’électricité photovoltaïque : fixés 
par la commission de régulation 
de l’électricité (CRE), ils sont 

dégressifs selon la puissance de 
l’installation. Sur les petites 
installations, les tarifs pour une 
vente totale d’électricité sont 
entre 18,c€/kWh (moins de 3kWc) 

et 16c€/kWh (moins de 9kWc) alors 

que, lorsqu’on déclare une 
installation en autoconsommation 
partielle, le surplus que l’on injecte 
sur le réseau est vendu à 10c€/

kWh. Si l’on ajoute que l’on achète 
un kWh environ 16c€, il n’y a pas 

d’intérêt financier à auto-
consommer. La variable inconnue 
est l’augmentation du prix de 
l’électricité : dans 10 ans, le kWh 
électrique peut coûter 20c€… 

Sans réalité physique, 
l’autoconsommation est donc 
uniquement une convention 
sociale pour identifier les flux 

financiers : qui achète ? Qui 
vend ? Auto-consommer, c’est 
alors déclarer à la société : je veux 
produire d’abord pour moi. Ce qui 
reste, je veux bien en faire profiter 
les autres. Voilà une philosophie 

qui paraît bien éloignée d’un mix 
énergétique pensé dans son 
ensemble. Les énergies 
renouvelables, intermittentes mais 
complémentaires, nécessitent 

pourtant une vision globale de 
notre production : produire le 
maximum de chaque potentiel, et 
équilibrer à chaque instant les 
consommations sur le réseau. Dès 
lors, l’installation idéale sur ma 

toiture est celle qui couvre le 
maximum de surface (j’utilise tout 

mon potentiel), et dont je vends 
l’ensemble de la production : dans 
la journée, quand je ne suis pas là, 

ma production sera consommée, 
par exemple, à l’école du village. 
Et mes besoins en soirée pourront 
être couverts par la turbine 
hydroélectrique qui a été installée 
à côté de l’école ! 

La notion d’auto-consommation 
collective a été ajoutée dans les 
textes de la loi de transition 
énergétique pour la croissance 
verte afin de permettre à 
différentes personnes (morales et/

ou physiques) de produire et 
consommer ensemble leur énergie. 
L’idée reste la même, à une 
échelle un peu plus large, et avec 
une complexité administrative qui 
rend difficilement rentable les 

projets. 

Un mix énergétique 100 % 

renouvelable nécessite un partage 

des productions, et donc une vision 

très collective de notre réseau 

national. Heureusement, Enedis, le 

gestionnaire de réseau, est encore 

une entreprise publique (et soyons 

exigeant pour qu’elle reste au 

service de l’intérêt général), et en 

Alsace, nous avons même encore 

de nombreux « ELD » (entreprises 

locales de distribution) qui sont aux 

mains des collectivités : saisissons-

nous de ces opportunités pour 

penser un réseau électrique du 

partage. 

Coline Lemaignan 



 

 

Consommer local 

Tout d’abord, vous commencerez 

par visiter les maisons troglodytes du 

Site Graufthal Eschbourg, une 

architecture surprenante qui nous 

rappelle bien sûr celles du Ghoufis 

en Algérie. Datant du XIIème siècle, 

r é c e m m e n t  r e s t a u r é e s  e t 

aménagées, les trois habitations 

pittoresques permettent aux 

visiteurs de découvrir le cadre de 

vie de leurs occupants et le regard 

posé sur ce lieu depuis le XVIIIème 

siècle par des artistes : peintre, 

ph ot o g rap he s ,  i l l u s t ra t e u r s , 

lithographes.  

 En tant que passionné de l’énergie, 

vous pouvez ensuite visiter des puits 

de pétrole, comme dans un film 

Américain qui pourrait s’appeler « la 

ruée vers l’or noir ». Ça se trouve au 

musée du pétrole français, à 

Merkwiller-Pechelbronn. D’ailleurs la 

seule place du pétrole, énergie du 

passée, est bien dans un musée. 

Vous souhaitez vous prendre pour 

Amélie Poulain, faire un tour en 

manège au pied d’une basilique 

en mangeant une barbe à papa, 

se laisser aller au rythme des 

avenues, en voyant défiler de 

superbes façades d’immeubles de 

type Art Nouveau, voir de beaux 

spectacles, des concerts... Mais 

pourquoi aller à Paris alors que 

tout ça se trouve à Strasbourg ? Si 

vous faites partie de ces Alsaciens 

du Sud qui n’aiment pas trop les 

grandes villes, prenez le temps de 

visiter notre capitale classée au 

patrimoine mondial de l’Unesco. 

Faites-le comme un touriste et 

vous serez sûrement surpris 

(d’autant que notre « pic » au 

centre ville est nettement plus 

beau que la tour Eiffel !). 

Après ce passage un peu agité au 

cœur de la ville, que diriez-vous 

d’un retour aux sources ? Suite à 

une belle balade le long du canal 

de la Bruche, vous allez faire un 

voyage dans l’antiquité. La Grèce 

est pourtant loin, mais vous verrez 

bien un temple de style gréco-

romain qui surplombe une belle 

colline mystique et qu’on dit 

tellurique. Le Donon.  

La partie précédente aura été 

épuisante, nous allons donc vous 

permettre un petit voyage en train 

jusqu’au point suivant. Direction 

Colmar, dans cette ville très 

alsacienne, où vous trouverez un 

peu d’Italie. Je parle bien sûr de 

2- Musée du pétrole (par Alsace à vélo) 
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1- Graufthal, Eschbourg (par LaurPhil, CC BY) 

Alter Alsace énergies se transforme le temps de cet article en agence de voyage responsable. Comme vous l’avez compris ce num
est-il de nos voyages ? Comment faire le tour du monde sans briser tous nos efforts réalisés par nos actions du quotidien ? Notre agence Alter Alsace Tour vous propose un séjour 
de rêve de sept jours pour parcourir le monde, mais en Alsace ! 

Tourisme local : et si on partait en vacances en Alsace ? 

3- Strasbourg (par Strasbourg.eu) 

4- Le Donon (par Vassil, CC0) 

1 

4 

5 6 
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Consommer local 

Alter Alsace énergies se transforme le temps de cet article en agence de voyage responsable. Comme vous l’avez compris ce numéro traite de la relocalisation, mais qu’en 
e agence Alter Alsace Tour vous propose un séjour 

6- Lac Blanc (par Tubamirum, CC BY-SA) 

« la petite Venise », Ce quartier 

commence derrière le Koïffhus, 

passe par le quai de la 

poissonnerie, pour aller jusqu’aux 

ponts Turenne et Saint-Pierre. Il se 

trouve donc au début de la 

Krutenau, dont l’étymologie 

désigne des lieux de cultures 

maraîchères aux abords des villes.  

Retournons aux USA, et pour s’y 

croire vraiment, passons par la 

fameuse statue de la liberté : 

certes celle-ci ressemble plus à un 

souvenir trouvé dans une boutique 

de New-York (sûrement acheté 

lors d’un voyage de M. le 

Maire ! ). Mais avec l’odeur des 

gaz d’échappements et un peu 

d’imagination, vous y serez ! 

Ensuite retournons vite vers la 

nature et allons visiter nos lacs et 

nos montagnes : après une 

ascension que je conseille à pied, 

vous serez tout comme dans un 

grand parc américain, profitez de 

cet air doux et frais, dormez au 

bord du lac et laissez-vous 

surprendre par la nature 

vosgienne.  

Pour finir, je vous invite à participer 

à une aventure : du canyoning en 

Alsace !!! Et oui c’est possible dans 

le sud de l’alsace à Seebach, 

vous pourrez vous prendre pour 

Indiana Jones dans la jungle 

5- Petite Venise  à Colmar 

birmane et descendre un cours 

d’eau naturel escarpé en 

franchissant différents obstacles 

tels que toboggans, descentes en 

rappel et sauts divers.  

Ceci n’est bien sûr qu’un petit 

aperçu de l’étendu du potentiel 

de visite et de séjour, on pourrait 

parler de séjour méditation 

comme au Tibet, d’églises 

orthodoxes aussi belle qu’en 

Russie et bien plus encore…  

Alors on vous programme ça pour 

vos prochaines vacances ? 

Avec Alter Alsace Tour, le voyage 

oui, mais sans CO2 ! 

Julien Afonso 

7- Cascade du Seebach 

2 

3 
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Le projet d’Alter Alsace Energies 
d’une Alsace 100% renouvelable 
s’appuie sur une appropriation de 

la production d’énergie par les 
citoyens : nous pouvons tous 
ensemble être producteurs, et 
b é n é f i c i e r  d e  l a  r e n t e 
énergétique. Pas seulement les 
grands énergéticiens... Depuis la 

première installation solaire 
financée en 1998 par une 
adhérente sur la mairie de 
Lutterbach, le chemin est long. 
Mais aujourd’hui, c’est une réalité 
qui a toute sa place dans le 

paysage national. Et nous avons 
pu créer un réseau régional des 
projets d’énergie renouvelable 
citoyens (réseau GECLER). Avec 
les associations Lorraine Energies 
Renouvelables, et l’Agence 

Locale de l’Energie des Ardennes, 
nous avons monté un partenariat 
avec la Région Grand-Est et 
l’ADEME pour : 
1. mettre en lien les projets 

existants d’énergie portés par 

les citoyens 
2. Faire émerger de nouveaux 

projets 
3. Sensibiliser toute la population 

aux projets citoyens.  

Et comme une création, c’est 
toujours l’occasion de se réjouir, 
on vous invite le dimanche 30 juin 
à Sâales, à venir fêter les énergies 
citoyennes !  (plus d’infos 
rapidement sur www.gecler.fr) 

 
Comme nous sommes convaincus 
que ce modèle participatif est 
celui qui garantira autant le 

foisonnement des projets, que leur 
ancrage local et donc leur 
durabilité, nous orientons cette 

année notre assemblée générale 
sur cette thématique : le samedi 18 
mai, nous vous proposons une 
journée à Sankt Peter ; l’assemblée 
générale le matin sera suivie d’un 
échange avec la coopérative 

citoyenne Bürgerenergie St Peter, et 
nous irons l’après-midi visiter les 
réalisations de cette commune 
« Bioenergiedorf ».  

En guise de mise en bouche, on se 
ret rouve pour  lancer  une 

d y n a m i q u e  s u r  l a  r é g i o n 
mulhousienne le jeudi 16 mai à 18h 
aux Sheds, à Kingersheim. Cette 
soirée, en partenariat avec les 
Sheds, sera l’occasion d’échanger 

sur les projets citoyens d’énergie 
renouvelable sur M2A, et de 
commencer, ensemble, à produire 
notre propre énergie ! 
Ou comment « être soi-même le 
changement que l’on voudrait 

voir »…! 
Coline Lemaignan 

Bulletin à renvoyer avec votre     

règlement par chèque à Alter Alsace 

Energies  

4 rue Foch 

68 460 Lutterbach 

Bulletin également disponible sur 

www.alteralsace.org 

� Je souhaite adhérer à l’association Alter Alsace Energies pour l’année 2019. L’adhésion comprend 

l’abonnement à Energies Infos. 

Nom, Prénom : …………………………………………………………………………………………………………………………….. 

Adresse : ……………………………………………………………………………………………………………………………………... 

Tél : ……………………………………… Courriel : ……………………………………………………………………………………... 

Montant de la cotisation 

(déductible en partie des impôts) 

� Individuel : 25 euros 

� association : 30 euros 

� professionnel : 45 euros 

� collectivités : 75 euros 

� Je souhaite m’abonner à la revue Energies Infos pour un montant de 10 euros (2 à 4 numéros par an). 

Vie associative 

2019  sous le signe de l’énergie citoyenne 

et locale 

Sankt  Peter : Bioenergiedorf ! 


